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Nous arrivons à la fin d’une 
année qui, une fois encore, 
s’est révélée difficile pour 

tout le monde. À peine sortis 
d’une crise sanitaire sans égale, 
nous sommes confrontés à un 
contexte de crises écologique, 
économique et internationale, qui 
n’épargne personne et surtout 
pas le monde agricole déjà fra-
gilisé. Ainsi, tout au long de l’an-
née, la MSA a accompagné les 
populations qu’elle protège.

En Bourgogne, 1 740 demandes 
de prise en charge des cotisa-
tions sociales des exploitants 
ayant subi des pertes de récoltes 
suite au gel d’avril 2021 ont été 

traitées pour un montant de près de 9 M€. En parallèle, nous avons 
reçu 27 demandes de prise en charge concernant la filière porcine 
qui seront notifiées avant le 31 décembre prochain et 2 896 dans le 
cadre du plan de résilience, pour lesquelles nous sommes en attente 
du décret d’application pour affecter les montants.

En parallèle, la feuille de route du programme de prévention du mal-
être en Bourgogne a été actée. Harmoniser les rapports avec les 
agriculteurs et les salariés en difficultés et être à l’écoute de chaque 
cas personnel, aller vers celles et ceux qui sont isolés face à leurs 
difficultés grâce au réseau des Sentinelles, prévenir et accompagner 
toute forme de difficultés qu’elles soient personnelles, économiques 
ou sociales… telles sont les ambitions de ce programme qui se veut 
proche du monde agricole en détresse, s’appuyant sur l’implication 
de tous (citoyens, voisins, associations, réseaux professionnels) pour 
ne plus rester seul face aux difficultés.

L’humain est, depuis toujours, au centre des préoccupations 
majeures de la MSA au travers de ses missions de protection sociale 
bien sûr, mais également au travers de ses valeurs mutualistes, au 
service des populations qu’elle protège. Grâce à leur proximité et 
avec l’appui des experts de la caisse, nos élus bénévoles accom-
pagnent les populations locales et animent la vie des territoires. Ils 
participent ainsi à de grandes opérations de solidarité. On se souvient 
de leur implication dans le dispositif MSA Solidaire créé à l’occasion 
du premier confinement. Cet automne, c’est autour d’une action 
commune sur le thème l’alimentation qu’ils ont œuvré pour sensibili-
ser le grand public aux enjeux de la souveraineté alimentaire.

La Bourgogne a montré son enthousiasme en proposant 30 actions 
originales et variées sur l’ensemble du territoire, attirant plus de 800 
personnes. Un bilan positif, puisque la MSA Bourgogne est la caisse 
qui a mis en place le plus d’actions, preuve, s’il en est, d’un engage-
ment fort de nos élus sur les territoires. Je tenais, ici, à les remercier 
pour leur investissement.

Il me reste à vous souhaiter, à toutes et tous, de belles et bonnes 
fêtes de fin d’année, ainsi qu’une année 2023 plus sereine et plus 
radieuse.

$ Dominique Bossong

Les aides mises en place 
pour soutenir les agriculteurs

De nombreux dispositifs de soutiens financiers ont été mis 
en place en 2022 pour accompagner les agriculteurs face 
aux difficultés subies au quotidien.
Pas moins de 340 M€ de dotation exceptionnelle de l’État 
ont été débloqués pour permettre la prise en charge des 
cotisations sociales pour les exploitants et employeurs 
ayant subi des pertes de récoltes suite au gel d’avril 2021 
ou touchés par la crise conjoncturelle de la filière porcine 
ou encore dans le cadre du plan national de relance et de 
résilience (inflation liée à la crise ukrainienne).
Outre ces dotations, la MSA dispose, en 2022, d’une enve-
loppe de 35 M€ qui a permis la prise en charge partielle ou 
totale des cotisations des exploitants et employeurs agri-
coles en difficulté, dont 9 M€ réservés à l’influenza aviaire, 
5 M€ pour le gel 2022, 2 M€ pour la grêle 2022 et 8 M€ 
pour la sécheresse 2022.
Lutte contre la fraude en 2021 : 37,90 M€ 

détectés
La MSA a inscrit depuis de nombreuses années, la lutte 
contre la fraude comme axe fort de sa stratégie institution-
nelle. Sa constitution en guichet unique lui permet d’agir, 
à la fois, sur la fraude aux prestations et sur la fraude aux 
cotisations, ainsi que sur le travail illégal et dissimulé.
En 2021, près de 38 M€ de fraudes (dont 19,10 M€ 
concernent le travail illégal et dissimulé) ont été détectés 
par l’ensemble des caisses du réseau soit une augmenta-
tion de 29,6 % par rapport à 2020.

Une politique de promotion de la santé 
et de prévention volontariste 

au service des adhérents et des 
populations rurales les plus éloignées 

des parcours de soins
Les mesures annoncées par les Pouvoirs publics en la 
matière viennent compléter les actions déjà menées par la 
MSA, en particulier celles visant à réduire les inégalités de 
santé, préoccupation majeure du régime agricole.
La prévention primaire est au cœur de son action : vac-
cinations, dépistages organisés des cancers, lutte contre 
les addictions font l’objet de campagnes de prévention 
nationales.
En complément, l’Institution déploie une politique de pré-
vention répondant aux besoins propres de sa popula-
tion : « Petits Ateliers Nutritifs » pour les enfants, ateliers 
« Éducation à la santé familiale » pour les familles, ateliers 
Bons Jours en inter-régimes pour les personnes âgées, 
« Instants Santé » et « Entretiens Motivationnels » pour 
les personnes éloignées du soin, formation à l’éducation 
thérapeutique pour les professionnels de santé… La MSA 

crée aussi des services et des produits innovants pour 
l’ensemble de la population comme l’Antichute, outil de 
prévention des chutes dédié au personnel des EHPAD et 
des résidences autonomie ou encore les Entretiens moti-
vationnels personnalisés par téléphone (EPT), une action 
spécifique d’aller vers qui renforce la campagne d’invita-
tion à la vaccination antigrippale.

La stratégie santé centrée 
sur les défis de santé 
des territoires ruraux

Forte d’une expérience de longue date dans la lutte 
contre les inégalités de santé, le régime agricole sou-
tient le développement de la coopération entre les 
professionnels de santé et les acteurs du social et du 
médico-social dans les territoires ruraux. En 2022, 
les caisses de MSA étaient impliquées dans l’accom-
pagnement à la création de 70  structures d’exercice 
coordonné (SEC) : 40 Communautés professionnelles 
territoriales de santé (CPTS), 19 Maisons de santé pluri-
disciplinaires (MSP), 6 Équipes de soins primaires (ESP) 
et 5 Centres de santé (CDS). Par ailleurs, la MSA souhaite 
accompagner le développement des téléconsultations 
pour pallier les insuffisances de densité médicale sur les 
territoires ruraux.
Elle s’implique également dans la lutte contre les déserts 
médicaux en informant les jeunes professionnels de santé 
en fin de cursus sur l’exercice coordonné libéral en milieu 
rural avec le dispositif « Éductour ».

Plan de prévention du mal-être 
en agriculture

Crises agricoles successives, délitements des liens fami-
liaux et sociaux, repli sur soi, dégradations de l’état de 
santé, de l’état psychologique, difficultés financières sont 
des causes significatives du mal-être.
La MSA contribue à la lutte contre ce fléau au tra-
vers de son plan de prévention articulé selon 3 axes 
fondamentaux :
- le déploiement d’une nouvelle gouvernance de pilotage 
et coordination réunissant MSA, OPA, Chambres d’agri-
culture, associations et coopératives pour offrir un accom-
pagnement complet, cohérent et personnalisé aux popula-
tions agricoles en détresse ;
- le renforcement des dispositifs et réseaux de détection 
comme Agri’Ecoute, dispositif d’écoute téléphonique, ou 
encore le réseau des sentinelles, volontaires tous acteurs 
du monde agricole formés à la détection du risque suici-
daire et agissant directement sur le terrain ;
- les autres dispositifs qui permettent de prévenir et d’ac-
compagner les difficultés personnelles, économiques ou 
sociales : Aide au répit, Aide financière simplifiée agricole, 
ateliers « Et si on parlait du travail ? ». $

La MSA, mobilisée et solidaire
Le 18 octobre dernier, la CCMSA a convié la presse pour sa traditionnelle conférence de rentrée. 
Retour sur les principaux points évoqués.

En Bref Versement de la prime de Noël
Cette aide exceptionnelle de fin d’année est versée à compter du 15 décembre, automatique-
ment et sans aucune démarche de leur part, aux adhérents bénéficiaires de certains minima 
sociaux comme le RSA. Pour la Bourgogne Franche-Comté, 1 436 foyers sont concernés.

		  Nombre de primes	 Montants versés
Bourgogne	 1 003	 226 395,07 €
Franche-Comté	 433	 92 407,93 €
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Zoom Pour mieux comprendre

Quand nos délégués 
MSA innovent…

Nos 700 délégués bourguignons 
se sont réunis sur chaque éche-
lon local, à partir du mois d’avril, 

pour définir ensemble un projet à réa-
liser sur leur territoire. Ils n’ont pas 
manqué de créativité puisque pas 
moins de 30 actions ont vu le jour.
Pourquoi une telle opération ? Les 
objectifs étaient nombreux dont, en 
premier lieu, remobiliser notre réseau 
de délégués, après les élections de jan-
vier 2020 et la période de Covid qui a 
suivi. En second lieu, il s’agissait éga-
lement de faire apparaître ce réseau en 
tant qu’acteur majeur de l’animation 
des territoires via diverses actions, de 
valoriser la diversité et de rendre visible 
le rôle de nos élus.

Remobiliser notre réseau 
de délégués

Nos délégués ont été élus en 2020. 
Cette même année, les périodes de 
confinement se sont enchaînées dès 
le mois de mars. Il nous a donc été 
impossible d’organiser des réunions en 
présentiel pour accueillir nos nouveaux 
élus, les former, les informer et les 
mobiliser. Certains ne se connaissaient 
même pas. Ce projet a été l’occasion 
de leur permettre de se rencontrer 
autour d’un objectif commun : réaliser 
une action concrète au mois d’octobre.
Rien ne remplace les rencontres en pré-
sentiel pour souder une équipe. Elles 
contribuent à créer une dynamique 
bienvenue en ce milieu de mandat.

Animer les territoires
Une des missions des délégués MSA 
est l’animation des territoires. Ils 
portent les différents projets locaux et 
y participent. Nos élus ont su activer 
leur réseau et solliciter de nouveaux 
partenaires.
Cette mission a été totalement rem-
plie : 30 actions ont été mises en place 
autour du thème de l’alimentation et 
déjà de nouvelles idées se profilent 
pour 2023 !

Valoriser la diversité 
des territoires

Nos élus ont donné libre cours à leur 
imagination et ont présenté des projets 
répondant aux objectifs fixés, déclinés 
autour de 3 domaines : l’éducation à 
la santé, l’éducation des consomma-
teurs et la solidarité alimentaire. Les 
actions organisées, nombreuses et 
variées, reflètent bien la diversité de 
nos territoires.

Certains délégués se sont orientés sur 
l’éducation à la santé avec l’organisa-
tion de conférences, d’ateliers et de 
débats/discussions. D’autres étaient 
présents sur des marchés pour pro-
mouvoir le « bien manger ». D’autres 
actions encore étaient orientées vers 
les enfants ou les adolescents comme, 
par exemple, « Viens jouer à t’empoi-
sonner » dont l’objectif était de susciter 
l’envie de décrypter les emballages de 
notre alimentation industrielle pour en 
déjouer les pièges. Sans oublier, une 
collecte de produits alimentaires réa-
lisée sur les 4 sites d’Auxerre, Dijon, 
Mâcon, Nevers auprès des salariés 
MSA et dont le fruit a été remis au 
Secours Populaire.
La diversité des réalisations a permis 
de toucher de nombreux publics : 
population agricole ou non, jeunes, col-
légiens et lycéens, publics fragiles… 
Plus de 800 personnes rencontrées !

Rendre visible 
le rôle de nos élus

Très actifs dans la réalisation de cette 
opération, dont le thème choisi, l’ali-
mentation, est particulièrement d’ac-
tualité en cette période, nos élus 
ont souhaité qu’elle soit portée à la 
connaissance du plus grand nombre 
avec le souci de mettre en avant l’im-
portance de leur rôle auprès des popu-
lations agricoles et rurales.
Une large campagne de communica-
tion a été menée avec notamment la 
création d’un site spécifique : elusterri-
toires.msa.fr
Nos élus n’ont pas hésité à activer 
leurs réseaux : presse, Twitter, LinkedIn, 
Facebook…
L’ampleur du mouvement ainsi créé a 
rendu visible le rôle des élus au ser-
vice des citoyens et, par conséquent, 
a conforté la place de la MSA en 
tant qu’acteur incontournable sur les 
territoires.
Tous ces événements, organisés simul-
tanément du 1er au 9 octobre, ont donc 
mis en évidence la force du réseau des 
élus MSA, bénévoles engagés pour le 
développement de leurs territoires et le 
bien-être des populations rurales. $

Partout en France, les 13 760 élus bénévoles de la MSA ont organisé du 1er au 
9 octobre 2022 des actions festives, pédagogiques, solidaires sur le thème de 
l’alimentation avec pour objectif de sensibiliser le grand public aux enjeux de la 
souveraineté alimentaire.

Retrouvez l’intégralité de nos actions 
sur : elusterritoires.msa.fr

« Lors de la semaine de l’alimentation qui s’est dérou-
lée du 1er au 9 octobre 2022, l’objectif était de mobili-
ser un maximum de délégués bourguignons afin d’as-
surer la pleine réussite de ce projet tout en lui donnant 
une visibilité nationale.
Pour préparer cet évènement d’envergure, nous 
avons, dans un premier temps, et dès le mois d’avril, 
organisé 33 réunions afin de rencontrer chaque éche-
lon local*. Les délégués souhaitaient échanger en pré-
sentiel mais, compte tenu d’une contrainte de taille, la 
crise sanitaire, ils ont dû patienter pendant plusieurs 
mois pour retrouver ce mode de rencontre.
En tant qu’animateur, notre rôle était de faire émer-
ger les idées en fonction de l’appétence de chaque 
échelon local tout en respectant les thèmes définis, 
à savoir : promouvoir l’éducation à la santé, lutter 
contre le gaspillage alimentaire en valorisant les cir-
cuits courts et les productions locales, développer la 
solidarité alimentaire.
Une fois le thème choisi, nous avons défini les mis-
sions de chacun pour le bon déroulement des diffé-
rents évènements. Jusqu’à fin septembre, les étapes 
se sont enchaînées : recensement et sollicitation des 
partenaires, recherche des intervenants, apport d’ap-
pui logistique fort pour la mise en place des actions. 
Nous avons assuré la coordination de chaque projet 
pour en parfaire l’organisation en réunissant nos élus à 
plusieurs reprises. »
Différents supports de communication ont été pré-
parés (communiqués de presse, flyers, affiches…) 
pour chacune des manifestations afin d’enrichir le site 
elusterritoires.msa.fr, site accessible à tous. Ainsi, les 
délégués, avec l’appui des animateurs, ont assuré la 
promotion de ces manifestations sur les territoires.
« En parallèle, nous avons sollicité l’intervention d’une 
diététicienne-nutritionniste pour la création d’un livre 
de recettes avec des légumes et fruits d’automne. 
Nous avons mis à disposition ce support sur plusieurs 
actions (marchés, stands, …). Il a également été dif-
fusé auprès de nos collègues MSA.
Avec notre réseau de délégués MSA, nous avons pro-
posé 30 actions sur le territoire bourguignon, à savoir : 
marchés alimentaires et de producteurs locaux, visite 
de verger, ateliers de cuisine, ateliers antigaspillage, 
collecte de denrées alimentaires, ateliers pédago-
giques à destination des jeunes, conférences-débats, 
spectacle, dégustations de jus frais… Elles ont ren-
contré un vif succès en attirant 800 participants.
Ces opérations se sont adressées à différents types 
de public. Pour la plupart, elles étaient ouvertes à tous 

mais certaines avaient un accès « réservé ». Dans ce 
cadre, écoliers, collégiens, lycéens, seniors ou encore 
familles bénéficiant du dispositif « Paniers solidaires » 
ont pu participer à des actions ciblées. Nous avons 
constaté un engouement particulier pour les anima-
tions ludiques. »
Pour mener à bien ces différentes manifestations, 
les 3 animateurs du service Vie Institutionnelle, avec 
l’appui de leur responsable, Valérie Bonnetain, ont tra-
vaillé avec les délégués d’avril à fin septembre.
Un bilan sera bien sûr fait sur cette action commune 
innovante.
En Bourgogne, le service Vie Institutionnelle a rédigé 
des articles et réalisé un diaporama permettant un 
retour en images sur cette semaine de l’alimenta-
tion. Ces supports seront largement diffusés : réu-
nions d’échelon local, prochaine assemblée générale, 
auprès des élus…
Au niveau national, la Caisse Centrale de MSA réa-
lisera également un bilan chiffré accompagné de 
séquences vidéo.
« A titre personnel, cette semaine, riche en informa-
tions, nous a permis d’améliorer notre comportement 
alimentaire avec un point de vigilance sur notre équi-
libre nutritionnel, sans oublier l’intérêt d’une activité 
physique quotidienne. Elle nous a aussi sensibilisés 
sur l’importance de privilégier le « fait maison » plutôt 
que de céder à l’appel des plats issus de l’industrie 
alimentaire… »
Ce furent 6 mois intenses en rencontres et évène-
ments venant renforcer les liens animateurs/délégués 
MSA. $

* �Échelon local : regroupement de plusieurs cantons pour former 
un collectif de travail.

Opération 
« Engagés pour l’alimentation »

Les 3 animateurs du service Vie Institutionnelle, Frédérique Bernollin, Sophie Guillerault et Mario Zaccardi, 
se partagent le territoire des 4 départements bourguignons. Ils ont été la cheville ouvrière pour organiser 
les actions imaginées par les délégués. Ils témoignent de leur expérience
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Le grand spectacle 
de la prévention, dans la Nièvre

En Côte-d’Or, 
du plaisir avant tout !

Et si on travaillait sur la pomme ?

Sensibilisation au gaspillage 
alimentaire

« Viens jouer à t’empoisonner ! » Le titre de l’ate-
lier sur l’alimentation organisé début octobre 
par l’échelon local MSA de Clamecy avait un 
côté provocateur qui attirait l’attention. De fait, 
Franck Detable, président de cet échelon local, 
avait fait un choix original pour cette action sur 
l’alimentation, plus particulièrement ciblée sur 
un public d’écoliers et de collégiens. L’équipe 
avait fait appel à Marc Andrien, comédien de la 
compagnie Bleu Nuage. En tout, près de 250 
personnes, (écoliers, collégiens et adultes) des 
écoles primaires de Varzy et Clamecy et du col-
lège le Mont-Chatelet de Varzy, ont pu décou-
vrir cet étonnant atelier. « Les participants, 
explique Franck Detable, étaient sensibilisés 
au contenu des étiquettes sur les produits ali-
mentaires, ce qu’on y voit (ingrédients, images). 
Ils comprenaient aussi la différence entre ce 
que l’on montre et ce qu’il y a vraiment dans le 
produit. Le comédien les a beaucoup sensibili-
sés au sucre, expliquant que l’on en met dans 
beaucoup de choses, par exemple, des nug-
gets ! » Marc Andrien a réalisé, lors de l’atelier, 
des manipulations avec différents ingrédients 
chimiques, afin de montrer leurs effets. Cela 
donnait à l’action un aspect à la fois pédago-
gique mais aussi très spectaculaire. « Il a battu 
un blanc d’œuf avec de la lécithine de soja, le 

blanc d’œuf est monté plus vite. Il expliquait 
ainsi le rôle de certains ingrédients dans les 
produits préparés. Le but n’était pas de dire 
que c’est bien ou mal, mais d’informer sur ces 
effets. Les enfants ont été très étonnés et ont 
apprécié les expériences avec la glace carbo-
nique, le sucre qui peut devenir un poison, des 
choses qui sont sur l’image de l’emballage mais 
qui ne sont pas réellement dans le plat ». Franck 
Detable le reconnaît lui-même : il a aussi appris 
des choses à l’occasion de cet atelier, « mais 
sensibiliser les enfants, c’est le plus important : 
ils font leur apprentissage ». $

En Côte-d’Or, deux échelons locaux de la 
MSA Bourgogne (Chevigny-St-Sauveur / Dijon 
et Fontaine-les-Dijon / Is-sur-Tille / Saint-
Apollinaire) ont décliné l’action nationale sur 
l’alimentation, avec une approche différenciée 
et positive, sous la houlette de Franck Juillard, 
délégué MSA. Ils ont organisé, le 5 octobre, une 
conférence-débat au lycée agricole de Quetigny, 
sur le thème « L’alimentation : équilibre, santé et 
plaisir ! ». « L’action, explique Franck Juillard, 
a été pensée selon des séquences courtes. 
Il ne s’agissait pas de faire une conférence 
ennuyeuse ».
Le fil rouge était important : en matière d’alimen-
tation il n’y a pas de dogme, rien n’est interdit. 
Il faut de la diversité, de la mesure et du plaisir. 
Quatre interventions se sont succédé : une dié-
téticienne-nutritionniste, Sylvie Walch, un méde-
cin de la MSA, le docteur Didier Menu, Laurent 
Demizieux, maître de conférences à l’université 
de Bourgogne, et le cuisinier dijonnais Hugo 
Schneider (restaurant Betterave). « Au fil des 

interventions, poursuit Franck Juillard, on a 
parlé de l’alimentation avec des quiz qui permet-
taient de combattre certaines idées préconçues. 
On a aussi fait de la prévention des risques, 
expliquant que les graisses ou le sucre n’étaient 
pas mauvais en tant que tels, mais que c’est 
l’abus qui pose problème. On a pu expliquer les 
besoins physiologiques du corps humains, en 
fonction desquels on peut établir une alimen-
tation équilibrée. Il n’y a pas un régime alimen-
taire, chacun doit construire son propre régime, 
en fonction de son activité, de ses goûts et en 
gardant la notion de plaisir ».

Enfin pour rendre concret tout cela, le cuisinier, 
qui ne travaille que des légumes, a pu montrer 
qu’en mangeant local, on peut très bien manger. 
Ce jour-là, il a proposé des plats à base de poi-
reaux, qui ont ravi les participants. Au final, le 
lycée de Quetigny aura servi de cadre à une 
belle action, très complète, vivante, interactive, 
variée, ludique… Et à renouveler ! $

Sensibiliser à la nécessité de bien s’alimen-
ter, c’est une chose, mais inscrire cette action 
dans la complémentarité d’un cursus de for-
mation d’étudiant, c’est encore plus fort et 
c’est ce qu’est parvenu à faire Franck Hersant, 
avec l’aide de Sophie Guillerault de la MSA 
Bourgogne, dans l’Yonne. Notre homme est 
non seulement délégué de l’échelon local de 
la MSA pour Charny, Joigny et Villeneuve-sur-
Yonne, mais il est aussi formateur en restaura-
tion au sein de la Maison familiale rurale (MFR) 
de Villevallier. C’est ainsi qu’il a pu impliquer un 
certain nombre d’étudiants de la MFR, qui pré-
parent un diplôme de cuisinier-gestionnaire en 
restauration collective, dans une action mêlant 
découverte de produits alimentaires de qualité 
et de proximité, et travail de ces produits dans le 
cadre d’un atelier cuisine. « Nous sommes donc 
allés visiter le Clos de Rochy, précise Franck 
Hersant, un producteur de pommes et de poires 
bio situé à Charny, dans l’ouest de l’Yonne. 
Nous avions un groupe constitué de nos élèves 

apprentis et de délégués MSA. Le but était 
de découvrir le verger et ses métiers. Ils ont 
notamment observé tout le travail entourant le 
calibrage des pommes, ou l’atelier de fabrication 
de jus. Ensuite nous avons acheté des pommes 
pour, dans un second temps, les préparer lors 
d’un atelier cuisine placé sous la responsabilité 
des élèves, et auquel participaient les délégués 
MSA ». L’opération a donné lieu à la réalisation 
de clafoutis aux pommes, amandes et noix, et 
aussi de pommes au four. De quoi se faire plai-
sir tout en enrichissant ses connaissances sur 
des produits alimentaires de proximité. « À la 
MFR, poursuit Franck Hersant, nous travaillons 
aussi sur les questions d’achat alimentaire local, 
parce qu’en restauration collective, nous devons 
aussi nous conformer aux obligations fixées par 
la loi Egalim. Elle nous impose d’avoir recours 
à des produits de qualité, et notamment bio ». 
Cette action a permis des échanges riches 
entre apprentis et délégués MSA sur ce qu’est 
aujourd’hui une alimentation de qualité. $

Marie-Thérèse Perney préside l’échelon local 
des cantons de Louhans et Cuiseaux. En 
octobre dernier, elle et ses collègues délé-
gués MSA ont adhéré de bon cœur au projet 
de la caisse centrale de MSA sur le thème de 
l’alimentation.
« Pour nous, l’idéal était de réaliser une action 
sur le marché de Louhans un lundi matin. Nous 
avons eu l’idée de traiter du gaspillage alimen-
taire. J’avais entendu sur la radio locale Radio 
Bresse que le SIVOM du Louhannais faisait des 
communiqués sur ce thème. Nous les avons 
donc contactés et avons travaillé ensemble », 
explique Marie-Thérèse.

Un quiz avec des lots à gagner
Début octobre, quatre membres de 
l’échelon local MSA se sont rendus 
au marché de Louhans durant une 
matinée. Avec deux représentants du 
SIVOM du Louhannais, ils ont tenu 
un stand où ils ont pu aborder la pro-
blématique du gaspillage alimentaire 
avec les passants. « Nous interpe-
lions les gens », confie Marie-Thérèse 
qui avoue que les passants étaient 
un peu réticents, convaincus de ne 
jamais gaspiller.
Pour engager le dialogue, les 

animateurs du stand disposaient d’un quiz avec 
en jeu un sac à dos pour ordinateur portable à 
gagner. Quel poids d’aliments gaspille-t-on en 
moyenne par an ? Combien peut-on économiser 
en évitant le gaspillage ? Que signifient « DLC et 
DDM » ? …

Bonne couverture médiatique
Sur le stand, une poubelle de 60 kg visualisait 
le volume moyen de déchets fermentés cibles 
produits par personne et par an. Autre mobilier 
pédagogique, un réfrigérateur était là pour sen-
sibiliser les consommateurs aux règles de ran-
gement des aliments au frais, pour une conser-
vation optimisée.
Durant la matinée, les animateurs de ce stand 

éco-responsable n’ont 
pas ménagé leur peine 
face à des passants 
souvent étonnés par la 
réalité du gaspillage. 
Heureux d’avoir pu 
faire passer quelques 
messages de bon sens, 
les membres de l’éche-
lon local MSA ont aussi 
apprécié la couverture 
médiatique dont ils ont 
fait l’objet. $

Dans la Nièvre, l’échelon local MSA de Clamecy a fait appel à un comédien pour informer sur 
certains pièges à éviter, en matière d’alimentation.

En Côte-d’Or, Franck Juillard, délégué MSA, revient sur l’action menée à Quetigny : une confé-
rence variée et interactive sur l’équilibre, la santé et le plaisir en alimentation.

Dans l’Yonne, des étudiants de la Maison familiale rurale de Villevallier ont participé à l’action 
« Alimentation » de la MSA en rendant visite à un arboriculteur et en travaillant ses produits.

En Bresse, les délégués de l’échelon local de Louhans-Cuiseaux se sont rendus sur le marché 
pour sensibiliser les consommateurs à la problématique du gaspillage alimentaire.
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Pour que la structure de protection soit pleinement effi-
cace, le chauffeur doit être attaché
L’un des risques majeurs lors de l’utilisation d’un engin agri-
cole dans les champs est son renversement ou son retour-
nement. Les machines doivent être équipées d’une structure 
de protection contre le renversement, une cabine rigide ou un 
arceau, pour éviter que le conducteur soit écrasé. Mais en cas 
d’accident, sans ceinture de sécurité, le conducteur risque de 
heurter violemment des éléments du poste de conduite, ou 
d’être éjecté et écrasé par le tracteur. La protection optimale 
est donc la combinaison d’une structure de protection en cas 
de renversement et de la ceinture de sécurité.

La ceinture limite le risque d’accident grave
La gravité des accidents avec des machines agricoles est 
souvent liée au non-port de la ceinture de sécurité. En France 
entre 2013 et 2017*, 984 accidents routiers ont impliqué un 
tracteur agricole. Parmi les victimes graves des accidents 
recensés, décès ou hospitalisation, plus d’un tiers d’entre 
elles n’avait pas attaché leur ceinture de sécurité.
Un crash test réalisé en septembre 2020 par l’Utac**, en par-
tenariat avec Entraid et la MSA, montre qu’un choc frontal 
à 30 km/h peut être fatal pour un conducteur non-attaché. 

En effet, sans ceinture, le conducteur est violemment projeté 
sur la colonne de direction qui s’enfonce dans le thorax et le 
ventre.

La MSA vous aide à vous équiper
Si votre tracteur est ancien et non équipé d’une ceinture, il est 
possible d’agir.
La première solution consiste à utiliser les points d’ancrage 
qui sont sur la partie mobile du siège du conducteur, ou sur 
le châssis ou une autre partie fixe du tracteur lorsque le siège 
n’est pas mobile. Cette solution concerne les véhicules mis 
en service depuis juillet 2009.
Il est aussi possible de remplacer le siège dépourvu de points 
d’ancrage par un modèle équipé et de mêmes dimensions, 
afin qu’il s’adapte à la structure de protection. Si vous souhai-
tez installer une ceinture dans votre tracteur, ou changer de 
matériel, le service SST de la MSA Bourgogne propose des 
accompagnements techniques. $

*source : Observatoire National Interministériel de la Sécurité Routière 
(ONISR)
** l’Union technique de l’automobile, du motocycle et du cycle (UTAC) est 
un groupe privé et indépendant dans le domaine des essais de développe-
ment et de certification de véhicules

Selon leur profil (employeurs de moins 
de 50 salariés, employeurs plus de 
50 salariés ou employeurs occasion-
nels de saisonniers), ils retrouvent en 
quelques clics toute l’offre de ser-
vice de la MSA pour répondre à leurs 
besoins et questions : conseils à l’em-
bauche, sensibilisation des équipes 
aux risques professionnels, diagnos-
tics personnalisés, taux de cotisations 
sociales et exonérations. Ils peuvent 

ainsi consulter toutes les solutions 
proposées par la MSA et être orientés 
vers les informations et cordonnées 
nécessaires pour en bénéficier.

Quel que soit le profil choisi, un renvoi 
vers le service Guidéa est proposé. 
Pour rappel, Guidéa est un outil inter-
net sur bourgogne.msa.fr, qui oriente 
les employeurs dans leurs démarches 
administratives. $

Rendez-vous sur bourgogne.msa.
fr/employeur pour découvrir la nou-
velle page d’accueil de la rubrique 
employeur ou scannez le QR code 
ci-dessous.

Gratuit et ouvert à tous les parents 
d’enfants de 0 à 16 ans, adhérents 
ou non à la MSA, le service en ligne 
Mémo Santé Enfant garantit la sécu-
rité de vos données et protège la 
confidentialité des informations santé 
de vos enfants.

Mémo Santé Enfant vous propose 
également, en fonction de l’âge de 
votre enfant, des conseils santé 
certifiés par des professionnels de 
santé.

Quelles sont les bonnes habitudes 
dentaires pour votre enfant ? Que faire 
en cas de fièvre ? Comment lui faire 
arrêter la tétine ? Avec plus de 150 
conseils détaillés, vous trouverez des 
informations fiables aux questions 
que vous vous posez. $

La ceinture de sécurité est votre meilleur bouclier. Découvrez pourquoi il est primordial de s’attacher à bord d’un 
engin agricole. La MSA Bourgogne vous accompagne pour travailler en sécurité.

La MSA Bourgogne propose sur son site internet bourgogne.msa.fr, une rubrique destinée aux employeurs de 
main-d’œuvre agricole. Sa nouvelle page d’accueil a été repensée et conçue pour faciliter leurs démarches et leur 
permettre de prendre soin de leurs salariés. Organisation des rendez-vous, suivi des traitements, maux du quotidien… 

La santé est une affaire qui prend beaucoup de temps, surtout quand 
il s’agit de celle de son enfant. Penser à tout, n’est pas toujours facile. 
Avec Mémo Santé Enfant, vous êtes sûr de ne rien oublier ! 
Véritable aide-mémoire, il vous permettra de mieux vous organiser 
et d’être plus serein.

Je m’attache, je me protège

bourgogne.msa.fr

La page d’accueil de la rubrique 
« employeur » fait peau neuve

Santé

Libérez-vous l’esprit ! 
Comptez sur 

Mémo Santé Enfant !

Retrouvez toutes les informations liées au port 
de la ceinture de sécurité à bord des engins 
agricoles sur le site ssa.msa.fr
https://ssa.msa.fr/je-mattache-je-me-protege/
ou en scannant le QR code ci-contre.

Alors, si ce n’est déjà fait, rendez-vous sur 
bourgogne.msa.fr pour créer votre compte 
Mémo Santé Enfant depuis votre espace 
privé MSA ou directement sur le site www.
memo-sante-enfant.fr ou scannez le QR code 
ci-dessous.

La MSA Bourgogne vous souhaite 
une bonne année 2023


